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De : Delphine <delphinem@hotmail.com> 
Date d’envoi : lundi 20 mai à 15:35 
À : Amélie <amelie@gmail.com> 
Objet : Les intempéries 
 
 
Bonjour Amélie, 
 
Désolée pour le retard à te donner de mes nouvelles. À chaque fois que j'y pense, 
c'est quand je ne peux pas (en train de manger ou sur le point de me coucher). 
 
J’espère que tu t’éclates et que l’été ne t’a apporté que du bonheur. Pour Philippe et 
moi, l'été a été bien occupé avec les passages des cousins, les balades à la plage, le 
farniente, les concerts... les conserves et les confitures... bref le temps est très vite 
passé. 
 
Expérience insolite depuis mardi quand notre quartier a été inondé. Le niveau de la 
Charente continue à monter et a atteint plus de 6 mètres – c’est tout à fait inouï. Il y 
a de nombreuses pannes d’électricité et parfois même d’eau ! Impossible de faire ses 
courses. On se déplace en barque et les pompiers aident les gens à se mettre à l’abri. 
Il y a toujours plus d’un mètre d’eau dans notre cave mais, comme nos voisins, on a 
mis tout ce qui est important à l’étage.  
  
Il y a quelques mois on avait pourtant battu tous les records de chaleur. C’est à croire 
qu’on vit sous les tropiques.  Du jamais vu ! Et dire qu’il y a des gens qui ne croient 
pas au dérèglement climatique… 🙄  
 
Mais que faire pour que cela change et que la planète aille mieux ? Cette année je 
fais du covoiturage avec les voisins pour aller au travail mais ce n’est pas toujours 
facile de s’organiser. J’utilise mon vélo plutôt que la voiture quand il ne pleut pas. Et 
là IL PLEUT. 
 
De toute façon, il m’est difficile de croire que ces petits gestes vont un jour aider à 
protéger la planète. Je me dis que les tornades, la pluie diluvienne et le vent tropical 
ne vont pas disparaître de sitôt. Mais il faut pas se décourager… 
 
Et toi, fais-tu toujours partie de l’association qui nettoie les plages ? Raconte-moi 
comment ça se passe et si ça vaut la peine. Je m’y mettrai peut-être moi aussi ! 
 
Bises, 
  
Delphine 
 


